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Hépatite contagieuse du Chien (maladie de Rubarth). 
Premier cas identifié au Maroc 
par 1.-A . .MARTIN, P. GoRET, J. H1NTEHMANN et G. Doux 
L'hépatite contagieuse du chien, décrit par RuBARTH, en 
Suède, en 1947 (1), fut .identifiée par-lui-même et par d'autres 
auteurs (COFFIN (2), SIEDENTOPF et .CARLSON (3), etc), à la Fox
Encephalil'is de Green. Le mêmè ultravirus est responsable des 
deux formes de· 1a maladie : encéphalitique d'un côté (r0nard), 
hépatique de l'autre (chien). 
La. maladie a été, -depuis, identifiée en dehors de la Suède,
d0 Etats-Unis et de la Grande-Bretagne où elle est fréquente 
(PARRY et LARIN), en Belgique (FLORENT et LEUNEN (4), en Suisse 
(MrnTINONI (�), SA:XER (6), STRU�GI (7)� en Australie (W1TTE� et 
Bwon (8); en Italie (NARDELLI (9) ...
Il est certain que la. maladie_ doit exister en bien d'autres pays� 
Elle a été sérieusement suspectée en France (10). 
Nous venons -de l'identifier pour la première. foi'!S au �far�c 
Un chien berger allemand mâle, 1 an 1/2, né au Maroc. est 
présenté à l'un de nous, le 20 mai, à '18 heures. 
Malade depuis deux jours, - l'animal aurait surtout présenté des 
vomissements. La température est de 37°n. Le sujet est ù l 'ago­
nie. Il succombe dans la nuit. A l'autopsie on décèle, comme 
lé ion majeure, un gros foie orangé, aux lobules nettement des­
sin' . Pas de liquide• exsuda.tifs, ni dans _la plèvre: ni .dans le 
péritoine. Un fragmènt de foie broyé _en eau glycérinée tam­
ponnée est placé à �20°C en attendant le résultat des examens 
histolog1C1ues du foje. 
ur coupes de foie colorées par imprégnation argentique, on 
élimine la pi·ésence pos.sible de leptospires et sur coupes colorées 
à l'hémalun�fosine on observe nettement les inclus.ions intra­
nu léaire$ d: éqites par RunAnTR d'-mt la présence assure le dia­
ano tic formel de la maladie; sans toutefois que leur absence 
permette d'éliminer l'�xistence du processus. 
CcÜe éertitude--tlcql.l-isè, il nous naraît, néanmoins, intéressant 
dt> confirmer le diagnostic par l'inoculatiop. expérimentale. 
Bu!. Acad.'Vét. 
- Tome XXV. Novembre 1952. - Vigot Erères, Éditeurs 
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Le virus placé en réserrn en glacière est inoculé le ·18 juin à 
deux chiots âgés de 2 jours et al imentés au biberon. L'un suc­
combe Je 20 juin san:3 lésions bien nettes - péritoine et organes 
humides - . L'autre meurt le 22 jnin, une légère splénomégalie 
étant seule décelée il l'autopsie. 
Les coupes histologiques pratiquées sur le foie de ce second 
sujet ne permettent lle déc:rlcr qu ' une hypertrophie nucléolaire 
au sein de certains noyaux, lés ions que nous considérons comme 
des ébauches <l ' inclusions (lnns des cas expérimentaux similaires. 
Au cours d'un second rssni on inocule une chienne griff on-âgée 
de 3 mois. Elle meurt en six jours, et les résultats de l'autopsie 
ne laissent pas place nu doute. Un .œ<lème sous-cutané jaune 
annonce une impor l nntc '�nllection cl 'un liquide séreux jaunâtre 
présent aussi bien dans lü plène que dans le péritoine; au total 
100 cm3 e1wiron. Ln rate C'St grosse . Le foie est jaune orangé, 
piqueté de rouge trè� frinble. Sur coupes du foie, apparaissent 
de nombreuses inclusions considérées comme spécij'iques. 
Restait pour a��m·er· l 'itlrnl i fication de la maladie à procéder 
aux épreuves da�:::iqt1f'� dr l'inununilé croisée active. 
Le 20 août, six rhiens dt' fourrière sont inoculés ave_c notre 
souche marocaine du Yirus. L'un succombe tl l ' infecU on. Trois 
sont nrnlades, présenb·r1t une rourbe de température non équi-
·voque et gué�issent. Deux demeurent insensibles. Les cinq 
sn:je t s smvivants sont éprouYé's le 2ü août par inoculation intra­
péritonéalc d'une forte dose de virns d 'hépa1 ite contagieuse du 
chien (soue.be TI UBARTH) {'ll même tem ps que SÎX ch iens témoins 
neufs. Les cinq chiens ayant prénlablern�nt reçu la souche maro­
caine {le virus dcrnenrent insensibles. 
· 
Sur les six témoim ; , quatre rP.agissenl (malndie, température, 
guérison), Llenx sont réfrnclnircs. 
L 'éprenvr iuversr fut n ussi concl uanlj. Trois chiens sont 
inoculés le ·2n no t"1 t tm)2 avec la souche d ' hépatite contagieuse 
RunARTH. Deux rf.ngi��C'11t nettement, l ' autre se révèle immun. 
Eprouvés le ·J;\ �eplrmbrt' nvcc la souche· marocaine. ils se 
montre nt tous les 1Tni� indifférents, alors que, sur six témoins, 
quatre réngissent .  
En conclusion:, le Yirus i:-; olé à Casablanca des organes d'un 
ehieil mort. <l'hépatite est un authentique virus de RunARTH et ce 
rns d'hPpatitc contagieuse du chien est le premier sig�alé en 
Afrique du Nord. 
(lnst itut. Pasteur du Maroc et E co!e Nationale Vétérinaire de 
Lyon.) 
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Otscus ··ion 
M. DRrnux. - Je voudrais simplement demander ù �I. GORET si, indép('n­
damment de ce foie énorme .e:t cuivreux qu'il a obse1·vé, il existait des 
lésion? de la paroi de la vésicule biliaire � 
M. GORET. - Il n'en existait pas dans le cas c11 qucslion. Cependant, vous 
avez l!aison, c'�st une lésion macroscopique que l'on peut considérer comme 
presque pathognomonique, parce que, sur le;; chiens expérimenlalement 
infectés il e xiste fréquemment une hypertrophie de ln Yésicule biliaire appelée 
par certains auteurs « œdèmc de la vésicule » et que nous recherchons systé­
matiquement. Elle n'existait pas c�ez les premier;': chiens; nous l'avons 
rencontrée chez les chiens inoculés ensuite. Ge qui nous a frappé. c'est 
l'absence de liquide dans les cavités thoracique et abdominale d'ordirrnirc 
ass_ez fréquemment rencontré dans la maladie sponlanée comme dans ]l'I. 
maladie ex péri men ta le. 
